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MONDE : FOCUS SUR L’AMERIQUE DU SUD 
En Argentine, les maïs sont semés à 78%, contre 83% l’an passé à date. La Bourse aux Céréales de Buenos Aires 

estime que 55% des surfaces de maïs « précoces » ont atteint le stade de floraison, alors que les conditions restent 

sèches dans le pays. Selon ce même organisme, 33% de ces maïs sont en bonnes à très bonnes conditions.  Dans ce 

contexte, les 42 Mt de production anticipées par l’USDA seront-elles revues à la baisse ? Au Brésil, le rythme 

d’exportations se maintient avec 4 Mt exportées courant décembre, contre respectivement 1 Mt et 6.3 Mt en décembre 

2016 et 2015. Les estimations de surface de maïs de seconde récolte pourraient diminuer par rapport à l’an passé, et 

ce pour deux raisons : des prix qui se maintiennent bas et ne permettent pas la rentabilisation de la culture, et une 

récolte de soja qui risque d’être retardée du fait d’une implantation tardive. Une baisse de sole impacterait le disponible 

exportable brésilien 2017/18 et pourrait donc influencer l’évolution des marchés. 

A 100 Kt, les ventes hebdomadaires US à l’export étaient au plus bas de la campagne sur la dernière semaine de 

décembre. La production d’éthanol du pays marque une baisse de 5% par rapport à la semaine précédente. 

Malgré les inquiétudes sud-américaines, les prix du maïs à Chicago restent bas, de l’ordre de 138 $/t sur échéance 

mars 2018. Le rapport USDA de ce vendredi viendra-t-il supporter le marché ? Ce rapport ainsi que  la météo en 

Argentine et au Brésil resteront au centre de l’attention cette semaine. 

 
EUROPE : 4 MT DE MAÏS BRESILIEN IMPORTEES SUR L’UE 
La Commission Européenne revoit la production 2017/18 de l’UE en hausse de +2.5 Mt par rapport au mois dernier, 

pour atteindre un niveau de production de 64.6 Mt. En conséquence, les importations sont revues à la baisse à 13 Mt 

(contre 15 Mt en novembre et 13.6 Mt l’an passé). 

L’euro retrouve ses hauts niveaux de septembre dernier face au $, dépassant les 1.20 €/$. Cette hausse renforce de 

fait l’attractivité des marchandises d’importations en Union Européenne. Au 3 janvier, sur les 7.5 Mt importées par l’UE 

depuis le début du mois de juillet, 54% provenaient du Brésil, et 30% d’Ukraine. Sur la même période en 2015 et 2016, 

les importations  étaient respectivement de 6.5 Mt et de 5.1 Mt. Avec la prise d’effet des contingents à droits nuls 

supplémentaires  pour l’Ukraine au 1
er

 janvier 2018, et l’ouverture récente de l’UE au marché canadien, la situation 

s’annonce difficile pour les prochains mois… 

L’Ukraine, dont les exportations étaient affaiblies sur les 1
ers

 mois de campagne, du fait notamment du retour du Brésil 

sur le marché, reprend de l’activité sur le mois de décembre avec le chargement de 2.5 Mt. Rappelons que malgré une 

production en baisse, le disponible exportable ukrainien est pour l’instant estimé à 20.5 Mt par l’USDA. Des volumes 

importants donc, à écouler sur le marché malgré la concurrence… 

Les prix sont en légère progression sur Euronext sur échéance mars 2018, cotant 159.25 €/t.  
 
À suivre : 
- Rapport USDA 12/01 
- Météo sud-américaine 
- Evolution €/$ 

 Au 05/01 Au 29/12 

Parité €/$ 1.20 1.20 

Pétrole $/baril (NY) 61 60 

FOB Bordeaux*(€/t) 160 158 

FOB Rhin* (€/t) 165 163 

* Prix FOB Bordeaux/Rhin majorations mensuelles incluses 

Prix FOB au 05/01/2018 en €/t- Livraison janvier (récolte 2017)   


